
  

Pour une musique d'accompagnement, cliquez sur la pochette de CD ci-contre,
puis revenez à l'affichage.
Pour faire défiler le diaporama en plein écran, 
cliquez ou appuyez sur les flèches qui descendent. 12

Premières années de Lucien
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Lucien à  un an, le 24 mai 1949

É



  

de sa maman Éliane



  

et de son papa Jean.

décembre 1948



  

15 juin 1948

Lucien et son papa en octobre 1948



  

17 mai 1949

Lucien et sa maman 
en septembre 1949



  

Lucien a fait ses premiers pas
en octobre 1949.



  
décembre 1949



  

Lucien a trois petites sœurs :

Annick,
 Mireille 

et Jacqueline.



  

Annick et Lucien
n'ont pas connu l'école maternelle.

Ils passaient six mois par an
en « Avignon » 

chez leurs grands-parents
avec leur mère.



  

Annick et Lucien en juillet 1950

Ronan dans la même bassine en juillet 1997



  

Juillet 1950 Avril 1951 Août 1952

Annick, Lucien et Mireille,
le 30 janvier 1953



  

1953

Mireille, Jacqueline, Annick et Lucien



  

1950

Jusqu'aux 6 ans de Lucien, 
toute sa famille dormait

dans une seule chambre d'hôtel
dans le 14ème arrondissement de Paris.



  

À trois-quatre ans,
avec sa sœur Annick,
ils attendaient chaque jour
le passage des éboueurs.
Ils s'installaient à la fenêtre
et observaient leur travail,
l'attraction du jour !

1951



  



  

Aux 6 ans de Lucien,
sa famille s'est installée 

dans un H.L.M.
à la Butte Rouge

à Châtenay-Malabry.

Juin 1954



  
décembre 1955

1954



  

Lucien a fait du foot 
pour faire plaisir à son papa,

mais il n'aimait ça 
que lorsqu'il pouvait se rouler dans la boue

et revenir tout crotté.

1955-56

Après, il a fait beaucoup de natation.



  

1956

septembre 1956



  

1957, à Concarneau



  

À 10 ans,
Lucien organisait des après-midis « Magie »

dans la cuisine de son H.L.M.
avec des amis.



  

1960



  

1967 à Châtenay

janvier 1964 à Châtenay
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Lucien et sa nièce Clémence
en janvier 1986

Lucien et sa mère en 1984



  

Jacqueline et Lucien en 1986

Clémence et Lucien en 1988

Mireille, Clémence et Lucien en 1988

Philippe et Lucien en 1989



  

Philippe, Lucien, Clémence, Éloïse et Éliane à Noël, 1991



  

Intervention de Jacqueline, la plus jeune sœur de Lucien, le 24 octobre 2015

N’ayant plus de contact avec toi depuis si longtemps, 
je ne pensais pas être là aujourd’hui.
Mais la maladie est arrivée, plus forte que tout 
et j’ai décidé de te souhaiter ton anniversaire dernier.
Il était temps.

Nous avions 7 ans d’écart : j’étais enfant, tu étais ado, j’étais ado, tu étais adulte 
mais nous avons eu des sujets d’échanges : le sport, la musique.

Nous avons eu plaisir à nous retrouver en juillet.
La complicité installée dans une fratrie refait très vite surface 
même au-dessus de grands vides.
Aujourd’hui il ne nous reste que les souvenirs.
Tu t’es bien battu contre la maladie, tes enfants peuvent être fiers de toi.
Je leur souhaite plein de bonheur. 
Ils trouveront la rage de vivre pour t’honorer.

Nous avions un goût commun pour J.S.Bach 
et tu m’as même donné tes bouquins à son sujet.
Je souhaite qu’il t’accompagne aujourd’hui. 
Tu aurais sûrement choisi une œuvre jouée par Glenn Gould 
mais j’ai choisi ce que je sais jouer : 
une sarabande extraite de la suite n°3 pour violoncelle transcrite pour guitare.

Jacqueline Guillou
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[…] bien sûr je me souviens très bien de toi, 
on était partis ensemble à une soirée vers Pigalle dans un 
cabaret avec Lulu, 
je crois que le spectacle était moins intéressant que vous deux. 
Je suis désolé, mais j'ai hélas moi aussi des problèmes de santé 
et la mauvaise nouvelle m'a beaucoup peiné. 
Tu sais, des anecdotes et des souvenirs, j'en ai plein la tête, 
il restera mon père spirituel, 
il m'a appris vraiment beaucoup de choses sans rien attendre, 
tu sais il s'est occupé de moi pendant des années, 
c'est pour ça que j'ai beaucoup de peine, 
voila, sache qu'il est mon Lulu.

Rachid Habhab (à Christine)


